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cacher, j'ai le droit de le deviner. . . et tes réticences,

tts hénilations mVflairent suffisamment.

—Que voux-tu diri'!' intorro);oa Luura in^iuiètc.

—Je veux diri' -v je sai.t »ù lo comte «o rend. . . et
tu n'ôserart ])a3 mer (|ue le but d<! wii voyage mysté-
rieux ne soit le eliûteau de l'ratimeur—j'ai deviné,

n'est-ce pasi'

—Mais tu sais donc?

—Kion eneore. .Souletiiciit, avant huit ijours, je

n'aurai plus rien à ap|)ren<lre; lar, demain, moi aussi,

je iwrtirai pour l'ratmeur, et s'il ne te l'a pas confié, je

pourrai te dire ee qu'il est allé faire au ehâtoau.

En [larlant ainsi, Ravmionde cnv<'Iop|>Bit Laura d'un
lonj; rejfard plein d'effluves, sous lequel la pauvre en-
fant ImisMit les veux avec une sorte d'épouvante super-
etitiuuse.

Elle joignit les mains, et la voix brisée, U corps dé-
faillant:

—Xon I non ! tu ne feras jws cela ! supplia-t-elle
;

Raj-monde, je te le demande en prâc», au nf>m de notre
amitié. Je t'en conjure! c'e-st ma vie, mon l)onhcur qui
sont en jeu, et si le comte w doutait. .

.

Uaviiionde l'interrompit par un ricanement sec et

strident.

—.Je ne Tii'étais donc pM troui|»ée! interrompit-elle,

en repoussant la malheureuse enfant qui cherchait à

s'attacher à elle, comnne si elle eût craint qu'elle ne se

dérobât. . . il ne veut pas que je saolie! il t'a défendu
de me faire la coufidcnc-e de se» projets... il avait

peur, n'est-ce pas, il avait peur?

I.,aura rejfarda Ba^Tnonde avec stupeur: elle était

profondément troublée, éi'outait presque .wns compren-
dre, et ne retenait de ce qu'elle entendait, que les mots
qui frappaient le plus durement sur son coeur.

—Quelle pensée est "
'

. tienne ! balbutia-elle en
proie à un abattemem n nom. Voilà maintenant


